
103A TRAVERS LES FAITS ET LES OEUVRES

encore une passe d’armes très
La si-Quelques jours après, il y a eu 

vive entre le premier-ministre et le chef de 1 opposition, 
tuation du cabinet devient de plus en plus difficile. Il conserve 

majorité parlementaire, mais les prochaines élections geneune
raies la feront probablement disparaître.

Le 1er juin, au dîner de l’Union nationale des associations 
conservatrices et constitutionnelles, lord Lansdowne, ministre 
des affaires étrangères, a prononcé un grand discouis c ans e 
quel il a exprimé l’espoir que l’alliance anglo-japonaise sera u 
nouvelée. Parlant de la France, il a ajouté:

moment les bonnes rela­te suis heureux de dire qu’à aucun 
tions entre la France et VAngleterre n'ont reposé sur < es uses 
plus fermes qu’à l’heure actuelle. Si jamais quelqu un ccn 
l’histoire des mois inquiétants que nous venons de. traverser, on 
verra que le bon accord franco-anglais a servi a éviter des rols 
sements et des malentendus qui se produisent souvent peut an
une grande guerre.

“ Notre alliance avec le Japon et notre accord avec la I îunce 
n’ont eu qu’un but" : celui d’assurer la paix du monde.

La paix du monde ! Le noble lord peut espérer qu elle su^s^ 
tera. Mais qui oserait prédire ce qui sortira des derniers v 
ncments. Depuis qu’on a tant parlé de paix entre diploma es * 
la Haye, deux formidables guerres ont ensanglanté 1 Afrique e 
l’Asie!

* * *

En France, la Chambre continue à peiner sur la loi de sépara­
tion. Les sectaires après avoir faibli sur l’article 4 du projet, on 
essayé de se reprendre sur les articles suivants. >(- 
texte de l’article G surtout leur a donné satisfaction. l e que, 
rédigé et voté il rouvre aux divisions et aux tentatives scbïsma- 
tiques la porte que l’article 4 semblait leur avoir feinue. - - ■ 
Ribot, Berry, Grosjean, l’abbé Gayraud, ont en vain discuteje 
lutté pour faire prévaloir une autre rédaction. a oc s s


